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— Évolution du marché: l’assurance doit relever
des défis complexes

— Nouveau résultat record de SI Re lors des
renouvellements de janvier 2022
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Évolution du marché: l’assurance doit relever
des défis complexes
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Les réassureurs ont rarement dû rele-
ver des défis sociaux, économiques et
índustriels aussí complexes que ceux
de cette année : nouveaux sinistres
records découlant de catastrophes
naturelles, incertitudes durables quant
aux conséquences de la pandémie de
COVID-19, accélération de l’inflation,
instabilité croissante des chaînes logis-
tiques, accentuation des frictions
géopolitiques et marché de la cyberas-
surance qui reflète ces bouleverse-
ments.

Après une phase de durcissement du
marché observée ces dernières années,
les cédantes espéraient un assouplisse-
ment des tarifs et des conditions en
raison de l’abondance des capacités de
réassurance. Les piètres marges et les
tarifs historiquement faibles en Europe
n’ont cependant offert aucunemarge de
manœuvre en la matière. Finalement,
des conditions plus strictes ont été
fixées, et les tarifs ont été adaptés à
l’exposition accrue, à la sinistralité et
aux prix croissants des rétrocessions.
En réassurance, des stratégies diver-
gentes ont été observées : certains ré-
assureurs ont tiré parti de la situation
actuelle et des capacités existantes
pour étendre leur offre, tandis que

d’autres ont choisi d’utiliser leurs ca-
pacités de manière plus restrictive,
estimant que les augmentations des
tarifs étaient insuffisantes.

Selon le courtier britannique Howden,
les tarifs des couvertures contre les
catastrophes naturelles ont progressé
de 9 % au niveau mondial, c’est-à-dire
plus que l’année précédente (6 %).

SI Re a enregistré une hausse de ta-
rifs moyenne de 18 % dans ce do-
maine.

Hausse des sinistres dus aux ris-
ques secondaires

En 2021, les sinistres liés aux catas-
trophes naturelles ont atteint
105 milliards d’USD, soit le qua-
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SINISTRES DUS AUX CATASTROPHES NATURELLES ET À LA COVID-19 DANS LE MONDE
(EN MILLIARDS D’USD)



COMPARAISON ENTRE LES CATASTROPHES NATURELLES PRIMAIRES ET SECONDAIRES
(EN MILLIARDS D’USD)

Les principaux risques englobent les tempêtes tropicales, les tempêtes européennes et les tremblements de terre. Les risques secondaires
comprennent notamment les intempéries convectives graves, les crues, la sécheresse, les incendies de forêt et les tempêtes hivernales.

Source : Aon Catastrophe Insight, 16 novembre 2021.
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trième montant le plus élevé de tous
les temps. C’est la deuxième fois en
à peine cinq ans que le total des si-
nistres dépasse 100 milliards d’USD.
Entre 2005 et 2016, les sinistres dé-
coulant des catastrophes naturelles
ont totalisé en moyenne 48 milliards
d’USD, mais cette moyenne a doublé
entre 2017 et 2021 pour s’établir au-
dessus des 100 milliards d’USD. En
outre, le secteur de l’assurance a en-
registré des pertes supplémentaires
d’environ 44 milliards d’USD en raison
de la COVID-19, qui viennent s’ajouter
à ces sinistres et ont pesé encore da-
vantage sur les fonds propres des as-
sureurs.

De plus, les risques secondaires (se-
condary perils), à savoir les crues, la

sécheresse, la grêle, le gel, les incen-
dies de forêt et les précipitations in-
tenses, ont augmenté ces dernières
années. Souvent localisés, ces si-
nistres fréquents de taille petite à
moyenne sont liés aux conditions mé-
téorologiques et leur modélisation re-
présente un défi sur le plan tarifaire.

Les inondations dévastatrices en Alle-
magne et en Belgique, qui constituent
un risque secondaire, ont touché une
population et des autorités largement
impréparées, occasionnant des si-
nistres assurés records de 13 milliards
d’USD. Pour la première fois depuis
longtemps, une catastrophe naturelle
au cœur de l’Europe a révélé les dom-
mages potentiels dont les assureurs
devaient tenir compte en raison du

changement climatique. Cette catégo-
rie englobe également le gel extrême
au Texas début 2021, qui a engendré
des sinistres assurés de 10 à 15 mil-
liards d’USD.

Les titres garantis recèlent eux aussi
des risques secondaires. Vu leur expo-
sition historiquement faible, ils n’ont
guère engendré jusqu’à présent de
pertes significatives parmi les titrisa-
tions, mais la fréquence et la gravité
accrues de ces pertes ont changé la
donne. En 2021, la performance du
marché des titres garantis était infé-
rieure à celle du marché des Insu-
rance Linked Securities (ILS), qui sont
globalement plus transparentes et re-
posent davantage sur des risques de
pointe et des régions clairement défi-
nis que sur des risques de fréquence.

Les mauvais résultats du marché des
titres garantis ont entraîné des
hausses tarifaires considérables. Dans
ce contexte, SI Re conserve la straté-
gie appliquée depuis 2017, qui
consiste à se positionner dans les
tranches les plus élevées des couver-
tures des catastrophes naturelles
pour éviter les risques de fréquence
croissants sur des structures sous-ta-
rifées depuis de nombreuses années.

Hausses de tarifs malgré des capa-
cités de réassurance élevées

Fin 2021, le marché de la réassurance
affichait une capacité de 660 milliards
d’USD, c’est-à-dire une capitalisation
inégalée. Par rapport à l’exercice pré-
cédent, la branche a enregistré une
croissance de 10 milliards d’USD, qui
tient presque exclusivement aux capa-
cités de réassurance traditionnelles.
En revanche, les capitaux alternatifs,
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CAPITALISATION MONDIALE DE LA RÉASSURANCE DE 2011 AU 3ÈME TRIMESTRE 2021
(EN MILLIARDS D’USD)

Sources: Company financial statements, Aon Business Intelligence, Aon Securities Inc.
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qui tiraient la croissance au cours des
années précédentes, stagnent depuis
2018 en dessous des 100 milliards
d’USD, car les investisseurs n’ont pas
encore surmonté les dommages éle-
vés des dernières années ni oublié la
transparence lacunaire de certaines
obligations.

Malgré une capitalisation en hausse,
les réassureurs ont pu imposer des
tarifs plus élevés, principalement en
raison d’une modification dans leur
appréciation des risques. Le secteur
semble se préparer à un grand
nombre de sinistres dus aux catas-
trophes naturelles à l’avenir et à des
réclamations en hausse liées à l’accé-
lération de l’inflation. Tous ces fac-
teurs l’ont incité à rester discipliné et
à relever ses tarifs.

Rétrocessions : différences tarifaires
significatives liées à la sinistralité

Depuis 2017, les prix ont davantage
augmenté sur le marché de la rétro-
cession que sur celui de la réassu-
rance. Les réassureurs dont les capa-
cités dépendent de la disponibilité des
capitaux alternatifs misent sur la vola-
tilité élevée du marché, ce qui, d’après
les agences de notation, accroît leur
risque opérationnel tout en réduisant
la qualité de leurs fonds propres.

En raison du nombre élevé de sinistres
dus aux catastrophes naturelles ces
dernières années, les capitaux sont
souvent immobilisés dans des titrisa-
tions affectées par ces sinistres sans
pouvoir être réinvestis, renforçant le
scepticisme du marché alternatif face
aux couvertures agrégées. Les capa-
cités de rétrocession ne suffisent
donc plus à couvrir les besoins de

fonds propres des réassureurs, qui
sont contraints de réduire leurs capa-
cités pour certains risques.

Les contrats de rétrocessions affectés
par des sinistres ont affiché des
hausses de tarifs considérables (15 %
en moyenne selon Howden). Depuis
2017, l’indice « Retrocession Catas-
trophe Rate-on-line » d’Howden a crû
d’environ 75 %, une progression signi-
ficative dans un marché où les capi-
taux sont utilisés de manière de plus
en plus efficace.

Accélération persistante de l’inflation

L’inflation n’était guère d’actualité lors
des renouvellements au 1er jan-
vier 2021. Les réassureurs avaient bé-
néficié en 2020 d’une faible sinistralité
pendant la première vague pandé-
mique et les mesures de confinement,

et les taux d’intérêt restaient histori-
quement bas. La situation a bien chan-
gé en 2021.

Avant la pandémie, les tensions géo-
politiques et la réorientation de l’éco-
nomie chinoise vers une consomma-
tion intérieure renforcée au lieu d’une
économie d’exportation avaient affec-
té les chaînes logistiques. Cette pan-
démie et les mesures limitant la mo-
bilité ont entraîné des difficultés
d’approvisionnement. Dans le même
temps, la demande a rebondi dans les
pays ayant pu surmonter la pandémie,
comme en témoignent le prix des ma-
tières premières et les produits élec-
troniques semi-finis (p. ex. semi-con-
ducteurs).

Lors des renouvellements, les assu-
reurs doivent donc tenir compte des
effets potentiels d’une forte inflation



ENDETTEMENT MONDIAL EN 2020
(ENDETTEMENT EN POURCENTAGE DU PIB)

Sources: IMF Global Dept Database and IMF staff calculations. Note: The estimated ratios pf global dept to GDP are weighted by each
country's GDP in US dollars.
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sur les coûts des biens et des ser-
vices, notamment pour le règlement
des futures demandes d’indemnisa-
tion. Dans les affaires à déroulement
long, l’inflation influe sur les porte-
feuilles sous-jacents et sur l’adéqua-
tion des réserves dans la perspective
d’une hausse de ces demandes. Dans
l’assurance de dommages aux biens,
les frais de reconstruction accrus et
la hausse générale des coûts sont des
sources d’incertitude pour la fixation
des tarifs. Lors du renouvellement au
1er janvier 2022, SI Re a obtenu des
hausses de tarifs de plus de 16% dans
la branche responsabilité civile.

Perspectives — la complexité du con-
texte de souscription s’accentue

Même si la guerre en Ukraine domine
les débats sur les marchés financiers,
il ne faut pas oublier que le resserre-
ment de la politique monétaire de la
Réserve fédérale américaine (Fed) et
la résorption des liquidités ont officiel-
lement pris effet le 16 mars. Un cha-
pitre extrêmement délicat s’ouvre
donc sur les marchés financiers, car
la Fed serre fortement la bride sur le
plan monétaire, diminuant sensible-
ment les liquidités malgré les faibles
signaux envoyés par l’économie et le
risque croissant de récession. La lutte
contre l’inflation est aussi la priorité
de la Banque centrale européenne, qui
réduit déjà son programme d’achat
d’obligations et devrait l’arrêter d’ici
au troisième trimestre.

La recrudescence des catastrophes
naturelles, la hausse de l’inflation, l’in-
vasion de l’Ukraine par la Russie et la
plus grande expérience de politique
monétaire de l’histoire ont profondé-
ment modifié les risques existants et
compliqué un contexte de souscrip-
tion déjà exigeant.

Les obligations placées à moyen et à
long termes par les assurances ne
pourront pas faire l’objet d’un arbi-

trage rapide. Si les taux d’intérêt, les
coûts d’exploitation et ceux des si-
nistres augmentaient simultanément,
la pression exercée sur les bilans des
assureurs serait considérable. Ces
pertes devraient être compensées
grâce à la souscription. Le secteur doit
se préparer à une crispation durable
du marché.
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ÉVOLUTION DU VOLUME DE PRIMES DE 2018 À 2022
(EN MILLIONS D’EUR)
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Ces dernières années, SI Re a aug-
menté son volume de primes à
chaque renouvellement par rapport à
l’exercice précédent. Depuis 2018,
ce volume s’est accru de 37 %, pas-
sant de 133.5 millions d’EUR à
182.4 millions. Lors des renouvelle-
ments précédents, SI Re a régulière-
ment contribué à l’amélioration des
tarifs et des conditions contrac-
tuelles. Cette évolution favorable a
aussi bénéficié à notre propre porte-
feuille de réassurance, dont la renta-
bilité a été renforcée par des affaires
nouvelles et la restructuration des
contrats existants. Après de nom-
breux sinistres en Europe en 2021
(dont 11 milliards d’EUR de dom-
mages assurés dus aux inondations),
SI Re a obtenu lors des renouvelle-
ments du 1er janvier 2022 des
hausses de tarifs considérables (18 %
en moyenne) sur son portefeuille de
couvertures des événements natu-
rels. Les affaires non proportion-
nelles ont évolué de manière très sa-
tisfaisante et crû de 7.5 % par rapport
à l’exercice précédent.

SI Re améliore ses tarifs et ses con-
ditions

SI Re a enregistré un résultat remar-
quable lors des renouvellements au
1er janvier 2022. Le volume de
primes s’est accru de 3.5 millions
d’EUR et s’inscrit à 182.4 millions
d’EUR. L’amélioration des tarifs et des
conditions des contrats originaux est
particulièrement satisfaisante, car

elle déploie des effets à long terme
sur la rentabilité de notre portefeuille.

Les affaires non renouvelées ou re-
structurées ont représenté 17 % de
notre portefeuille. Nous avons réussi
à resouscrire plus de 90 % de ce vo-
lume à de meilleures conditions. Les
affaires en portefeuille ont progressé
de 0.4 % en raison des hausses des
primes originales et des tarifs. De plus,
nous avons conclu 3.1% d’affaires nou-
velles. Notre portefeuille de clients
s’est donc étoffé de 4.4 %.

Sur le marché des couvertures des
événements naturels, dont le durcis-
sement reflète les dommages consi-

dérables causés par les crues de
juillet 2021 en Allemagne et en Bel-
gique, SI Re a augmenté de manière
ciblée ses parts dans des contrats ren-
tables et souscrit des affaires nou-
velles. Nos tarifs ont crû en moyenne
de 18 % dans ce segment.

La contribution des différentes
branches est globalement inchangée.
L’assurance dommages aux biens
(2021 : 25.9 % ; 2022 : 26.8 %) et l’as-
surance automobile (respectivement
20.1% et 21.2 %) progressent légère-
ment, tandis que la part de l’assurance
de responsabilité civile a fléchi, pas-
sant de 10.4 % en 2021 à 8.7 % en
2022. SI Re est néanmoins très satis-

Nouveau résultat record de SI Re lors des
renouvellements de janvier 2022
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sensiblement accrus après l’impor-
tante tempête de neige de 2021. Des
améliorations ont également été enre-
gistrées dans le segment de l’assu-
rance de responsabilité civile automo-
bile. Après la récession due à la
COVID-19, les primes brutes ont pro-
gressé dans les branches Transport et
Engineering.

Grâce à son positionnement favorable,
SI Re a de nouveau gagné des parts
de marché en Europe du Nord, notam-
ment au Danemark, en Norvège, en
Finlande et en Islande. Comme les an-
nées précédentes, les tarifs des
contrats sinistrés ont augmenté, tan-
dis que la majorité des contrats non
sinistrés a été renouvelée aux condi-
tions de l’année précédente, sur une
base ajustée au risque.

Dans les pays d’Europe centrale et de
l’Est également, une distinction a été
opérée lors des renouvellements entre
les contrats sinistrés et non sinistrés,
ces derniers étant reconduits sans
autre augmentation que celle liée à
l’ajustement aux évolutions des porte-
feuilles protégés.

Dans les affaires traditionnelles, les
discussions concernant l’exclusion
des garanties cyber silencieuses se
sont poursuivies. Eu égard aux diffé-
rentes approches des marchés, ce su-
jet restera d’actualité lors des renou-
vellements de 2023.

Développement réussi des affaires
Insurance Linked Securities (ILS)

En 2021, SI Re a prudemment dévelop-
pé et optimisé son portefeuille d’ILS,
dont la valeur de marché s’est établie
à 58.1 millions d’USD en fin d’année

STEPS 1/22

faite de l’évolution de cette réparti-
tion, car des affaires nouvelles ont été
souscrites dans les branches Trans-
port, Engineering et Accidents. Le rap-
port entre les souscriptions hors
groupe (71.8 %) et les primes cédées
par la maison-mère (28.2 %) est stable
par rapport à l’exercice précédent.

La répartition géographique n’a elle
aussi guère changé en 2022. Les dom-
mages considérables liés aux inonda-
tions de 2021 ont marqué les renou-
vellements sur les marchés allemand,
autrichien et suisse. En particulier, la
dépression Bernd de juillet a occasion-
né des sinistres records. Les tarifs des
contrats très exposés aux catas-
trophes naturelles ont donc augmenté
de près de 50%. En outre, SI Re a amé-

lioré sa diversification et les condi-
tions de son portefeuille dans ces
pays.

Les intempéries n’ayant guère touché
la France en 2021, les contrats expo-
sés aux événements naturels n’ont
enregistré que des hausses de tarifs
modérées et ciblées. En l’espèce, SI Re
a mis l’accent sur les relations d’af-
faires établies et rentables. Le volume
de primes global en France, en Bel-
gique et au Luxembourg est demeuré
inchangé par rapport à 2021.

En Italie, SI Re a consolidé la crois-
sance des dernières années en aug-
mentant ses parts. Sur le marché es-
pagnol, les tarifs des contrats affectés
par les catastrophes naturelles se sont

RENOUVELLEMENTS AU 1ER JANVIER 2022
(EN %)
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(2020 : 56.4 millions d’USD). Depuis
2010, SI Re souscrit des obligations
catastrophes pour diversifier son por-
tefeuille de réassurance tradition-
nelle, qui est presque exclusivement
constitué de risques situés sur le mar-
ché européen.

Le marché des ILS a de nouveau affi-
ché des résultats records. Tant les ti-
trisations en circulation émises sur
des catastrophes naturelles que les
volumes placés en 2021 ont atteint de
nouveaux sommets à cause ou grâce
à une année compliquée émaillée de
sinistres catastrophiques très élevés.
Démontrant sa forte résilience, ce
marché constituera de plus en plus
une source alternative de capacités
de rétrocession. En 2021, de nouvelles
obligations y ont été placées chaque

mois, sauf en août, le volume global
avoisinant 13 milliards d’USD. En
outre, le nombre croissant de nou-
veaux sponsors et la mention toujours
plus fréquente des critères ESG des
obligations et de leurs sponsors sont
encourageants.

La croissance des volumes et des ta-
rifs a varié selon les risques, les struc-
tures et les sponsors. Par exemple, les
tarifs des risques primaires bien
connus et modélisables comme les
tremblements de terre en Californie
ont fléchi. Cette modélisation est ré-
putée relativement stable, car les
tremblements de terre ne dépendent
pas des changements climatiques. En
revanche, les tarifs des risques secon-
daires (p. ex. graves intempéries et
incendies de forêt) ont progressé, car

ces risques sont soumis aux aléas cli-
matiques et leur modélisation perd
donc en fiabilité. Le volume des af-
faires a cependant baissé, ce qui
pourrait refléter un marché plus ma-
ture et plus opérationnel.

Même si les primes de risque ont di-
minué en cours d’année, le marché
des ILS offre des alternatives intéres-
santes au marché du crédit et joue un
rôle important dans la diversification
des risques. De plus, les titrisations
émises sur des catastrophes natu-
relles affichent une marge excéden-
taire, consolidant leur position d’ins-
truments majeurs dans un portefeuille
à revenu fixe comme dans le cadre de
stratégies multi-actifs.

RÉPARTITION DES BRANCHES PAR ANNÉE DE SOUSCRIPTION AU 1ER JANVIER 2022

Of which:
∆ volume 2.7 %
∆ price 0.8 %
∆ share -3.2 %
∆ currency 0.1 %
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PA & Health
16.7 %

Estimated premium income (EPI) 2022 – EUR 182.4 million EPI 2021 – EUR 178.9 million
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Bola Yoon a rejoint SI Re enmars 2021
en qualité d’assistante de souscrip-
tion. D’origine sud-coréenne, elle tra-
vaillait auparavant comme analyste en
assurance pour Gate Gourmet Swit-
zerland GmbH, où elle était notam-
ment chargée de l’examen technique
des risques, de l’élaboration de nou-
velles formes de rapports dans la ges-
tion des risques et du renouvellement
du programme d’assurance non-vie du
groupe.

En 2022, elle a pu suivre les renouvel-
lements de janvier chez SI Re et sou-
tenir les souscripteurs sur les mar-
chés France, Belgique, Luxembourg,
Allemagne, Pays nordiques et Pays
baltes. Dans cette équipe, elle s’oc-
cupe des contrats des clients nou-
veaux ou existants, prépare les dos-
siers de triage pour les affaires
nouvelles et établit des analyses de
rentabilité pour les affaires en porte-
feuille.

Grâce à ses connaissances en alle-
mand, en français, en anglais, en es-
pagnol et en coréen, sa langue mater-
nelle, Bola Yoon a d’abord effectué
une formation dans l’hôtellerie avant
de devenir gestionnaire au service
clientèle de Zurich Assurance. Son in-
térêt pour l’assurance l’a incité à étu-
dier les mathématiques à l’Université
de Zurich, où elle a obtenu un bachelor
en 2017. Elle est d’ailleurs issue d’une
famille de mathématiciens.

Ce parcours atypique l’a menée à la
réassurance, un domaine dans lequel
elle peut s’appuyer sur son expérience
acquise chez Zurich Assurance, puis

à la gestion des risques de Gate Gour-
met. Bola Yoon apprécie particulière-
ment l’atmosphère positive et amicale
de SI Re ainsi que l’empathie de ses
collègues et responsables hiérar-
chiques. Arrivée dans l’entreprise pen-
dant une période de télétravail, elle a
néanmoins suivi un programme d’in-
troduction détaillé qui lui a permis de
faire connaissance avec ses collègues
et de se familiariser avec les pratiques
de l’entreprise, si bien qu’elle s’est
rapidement sentie bien intégrée.

Bola Yoon se réjouit des défis inhé-
rents à son nouveau poste. Au cours
de sa première année chez SI Re et,

surtout, pendant la période des renou-
vellements, elle a beaucoup appris en
la matière et a pu bénéficier de l’ex-
pertise des souscripteurs de SI Re.
Souhaitant développer ses connais-
sances en réassurance, elle suivra un
cours en interne sur la comptabilité
technique et une formation en gestion
de la réassurance à la Haute école des
sciences appliquées de Zurich
(ZHAW).

Pendant ses loisirs, Bola Yoon aime
faire du sport. Joueuse de tennis pas-
sionnée, elle profite également des
activités variées autour du lac de Zu-
rich dès que la météo le lui permet.

Bola Yoon, assistante de souscription chez SI Re
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Depuis août 2020, Patrizio Rusconi
dirige le service informatique de SI Re
et veille à la sécurité de l’information
dans l’entreprise. Doté de solides
connaissances et d’une longue expé-
rience dans le secteur financier, il tra-
vaillait comme Chief Technical Officer
(CTO) et Chief Information Officer
(CIO) adjoint pour PriceWaterhouse-
Coopers avant de rejoindre SI Re.
Dans ses nouvelles fonctions, il s’oc-
cupe de toutes les questions informa-
tiques et, en l’espace de 18 mois, il a
déjà pu réaliser des projets très variés.

La direction de SI Re pense que l’infor-
matique revêt une importance straté-
gique majeure pour mener l’entreprise
vers un avenir numérique. Des solu-
tions basées sur une technologie en
nuage qui respectent les dispositions
réglementaires et les exigences éle-
vées en matière de protection des
données sont en cours d’examen. Eu
égard à la recrudescence des cyberat-
taques, la cybersécurité gagne elle
aussi en importance pour protéger les
entreprises. Délégué à la sécurité de
l’information, Patrizio Rusconi est
chargé de développer des solutions
qui offrent la sécurité et le contrôle
nécessaires sans entraver un travail
efficace.

En plus des projets stratégiques,
l’équipe informatique de Patrizio Rus-
coni gère les aspects opérationnels.
La pandémie de COVID-19 et les me-
sures sanitaires qui en ont résulté ont
posé de nouveaux défis, bouleversant
complètement les processus de travail

établis, y compris chez SI Re. Par
exemple, il a fallu améliorer l’infra-
structure de téléconférence et créer
les conditions nécessaires au télétra-
vail. En outre, SI Re a décidé d’utiliser
des signatures numériques pour la
souscription des contrats, ce qui a né-
cessité la collaboration et le soutien
du service informatique. Le renouvel-
lement du matériel (p. ex. acquisition
de nouveaux ordinateurs pour les col-
laborateurs de SI Re) relève égale-
ment de la compétence de l’équipe de
Patrizio Rusconi. Les nouveaux sys-
tèmes et technologies ainsi que les

très nombreuses manières de les uti-
liser efficacement sont présentés aux
collaborateurs lors des journées de
lancement.

Patrizio Rusconi a acquis son expé-
rience professionnelle principalement
dans le secteur bancaire, mais elle est
tout à fait transposable à celui de l’as-
surance. Par exemple, les dispositions
réglementaires applicables aux
banques depuis des années sont pro-
gressivement étendues à l’assurance.
Dans ce domaine aussi, les prescrip-
tions relatives à la protection des don-

Patrizio Rusconi, nouveau responsable
informatique de SI Re
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nées et la gestion des données sen-
sibles des clients requièrent l’utilisa-
tion des technologies les plus mo-
dernes pour conserver une charge
administrative aussi faible que pos-
sible. SI Re est bien préparée en la
matière, car l’entreprise a déjà dû se
familiariser avec le Règlement euro-
péen sur la protection des données
(RGPD) et adapter ses processus en
temps opportun. En l’espèce, la future
technologie informatique permettra
d’automatiser les processus néces-
saires dès leur mise en place.

Patrizio Rusconi apprécie l’orientation
stratégique de SI Re, la possibilité de
faire avancer la transformation numé-
rique et le vaste éventail de tâches qui
en découle. Pour lui, les circuits déci-
sionnels courts, la faible bureaucratie
et le dialogue constructif entre les col-
laborateurs constituent des atouts
supplémentaires. Patrizio Rusconi
pense que tous ces éléments contri-
buent à un environnement de travail
agréable et efficace.

Pendant ses loisirs, Patrizio Rusconi
joue du piano dans deux groupes de
musique. Durant la pandémie, les mu-
siciens ont profité de l’interdiction des
concerts publics pour produire un CD
et un vinyle en studio. Geek même
dans le domaine privé, Patrizio Rusco-
ni s’intéresse à la fabrication des
drones, à la domotique ou à la répara-
tion des montres automatiques «ana-
logiques». Il effectue également de
longues randonnées en montagne
avec des amis pour se ressourcer.
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